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6.3.3 Les habitats aquatiques de la Fure 

6.3.3.1 Justification de la méthode retenue 

la vie d'un cours d'eau est principalement attachée à deux facteurs, que sont la connectivité et la 
régénération. En effet, un cours d'eau ne peut exister sans connectivité avec son environnement : la géologie 
de son bassin versant, l11ydrologie du bassin versant, son corridor fluvial (lit moyen, lit majeur), ses affluents, 
sa ripisylve, etc. 

Le potentiel de régénération est également primordial car il définit la capacité du cours d'eau à se renouveler, 
en provoquant une migration latérale de son lit, en détruisant d'anciennes formes pour construire de 
nouveaux milieux. 

On peut énoncer ceci en guise de définition de la qualité physique : « une rivière ayant une bonne qualité 
physique (ou une bonne qualité des habitats) est une rivière au sein de laquelle la régénération des milieux et 
les relations de connectivité propres à son fonctionnement sont existants et dynamiques (d'après Ployon, 
1997) ». 

Plusieurs méthodes permettent d'évaluer la qualité physique des cours d'eau sans qu'aucune d'elles ne fasse 
référence. Nous avons choisi d'utiliser la Méthode C:SP développée par Le Conseil Supérieur de la Pêche 
(aujourd11ui ONEMA) Rhône Alpes et basée sur l'évaluation des différents compartiments de l11ydrosystème. 

la méthode C:SP comprend deux modules d'application: 

Un diagnostic linéaire : la méthode permet de caractériser quantitativement la qualité des habitats 
de chaque tronçon homogène issu de la sectorisation du cours d'eau (note selon une classe notée A 
à E ; A étant la meilleure note). 

Un diagnostic stationnel : la méthode est alors appliquée sur une ou plusieurs stations, et 11ndice 
lAM de quantification de l11abitat est évalué en particulier à partir de mesures in situ sur les 
vitesses, les hauteurs et les substrats de la station. 

la deuxième méthode, comme les Méthodes des micro-habitats EVHA du CEMAGREF, nécessite des moyens 
qui ne peuvent être entrepris à l'échelle du linéaire de l'étude et de ses nombreux tronçons court·circuités. 
Nous avons donc appliqué le diagnostic linéaire, avec une sectorisation fine, qui permet de hiérarchiser les 
secteurs entre eux. Nous avons ensuite appliqué localement la méthode ESTIMHAB, qui est une méthode 
simplifiée de la méthode EVHA, sur quelques points où la question des débits minima biologiques se pose 
avec acuité. 

6.3.3.2 Présentation de la méthode CSP 

Le diagnostic linéaire de la méthode C:SP décrit l'état physique du cours d'eau à l'échelle d'un tronçon, 
pouvant aller d'une centaine de mètres à plusieurs kilomètres. Il est utilisée afin d'établir une synthèse de la 
qualité globale du cours d'eau de façon à mettre en évidence les atouts et les problèmes de fonctionnement 
d'ordre générai. De plus la reproductibilité de la méthode permet d'apprécier les incidences d'éventuels 
travaux. 

L'évaluation de la qualité physique du cours d'eau repose sur la détermination des scores des quatre 
composantes fondamentales de la rivière : 

l11étérogénéité du lit d'étiage, 

l'attractivité du lit d'étiage, 

la connectivité longitudinale, la connectivité avec les compartiments annexes et terrestres du 
corridor fluvial, et la qualité des interfaces, 

la stabilité morphodynamique. 
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Ces composantes sont évaluées individuellement à partir des données relevées lors de 11nvestigation de 
terrain, en mettant en évidence les éléments favorables et défavorables. Ensuite, la qualité physique est 
évaluée et représentée sous forme de scores calculés par des formules empiriques et calées sur des 
observations. 

6.3.3.3 Données existantes 

La qualité physique de la Fure a été analysée dans deux études du Conseil Supérieur de la Pêche (CSP, 1999 
et CSP, 2001), réalisées dans le cadre du Contrat de Bassin Paladru Fure. De l'exutoire du Lac de Paladru à sa 
confluence avec le Réaumont, la Fure présente des tronçons possédant une bonne qualité physique avec une 
hétérogénéité de faciès et une diversité de substrats intéressantes. L'ensemble de ces tronçons représente un 
linéaire de près de 10 km ; soit 60% du linéaire de la Fure depuis l'exutoire du lac jusqu'à la confluence avec 
le Réaumont. 

De Rives à la confluence avec la Morge, la Fure présente une qualité physique médiocre voire quasi-nulle vers 
Fures. C'est essentiellement la présence des nombreux aménagements présents sur le linéaire de la Fure 
(anciens et plus récents) qui est responsable de ce niveau bas de qualité physique. La dérivation des eaux et 
la simplification du milieu suite à des travaux entraîne une réduction de la diversité des habitats. Toutefois, il 
existe des différences notables entre les tronçons selon la densité d'aménagement présents. 

Dans le cadre de ces études, différents aménagements ont été proposés de façon à retrouver une situation 
piscicole acceptable. Il est également mentionné que les propositions de réaménagements à l'amont de la 
Fure sont prioritaires sur l'aval au vu du rapport très bénéfique entre l'investissement et le résultat. 

6.3.3.4 Méthodologie 

La première étape de la méthode C.S.P consiste en la sectorisation du cours d'eau. Elle permet de définir des 
tronçons homogènes du point de vue de la qualité physique. Les critères suivants peuvent être retenus: 

géologie, 

hydrologie (réseau hydrographique, confluence, défluence), 

pente 

succession de faciès d'écoulement, 

facteurs anthropiques: ouvrages, occupation du sol, protection des berges, aménagements du lit, 
rejet de STEP, etc. 

Une fois la sectorisation définie, les investigations de terrain servent à appréhender les quatre composantes 
précitées et ce, à l'échelle de chaque tronçon. 

Par exemple, concernant l'hétérogénéité et l'attractivité les données importantes sont: le linéaire de 
chaque faciès d'écoulement, la quantité et la qualité des caches et abris rencontrés, les profondeurs 
minimales et maximales rencontrées, etc. 

Pour les connectivités longitudinale et transversale, ainsi que la qualité des interfaces, on s'intéresse 
au nombre et à l'importance des ouvrages et obstacles transversaux, à la hauteur de berge, au 
nombre et aux fonctionnalités des systèmes latéraux, etc. 

Enfin, pour décrire l'état dynamique il faut connaître entre autre le nombre de seuils d'érosion 
régressive, le linéaire des berges stabieS/instables, la hauteur d'incision, le type de substratum, etc. 
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Tableau 37 : Qualité - Sectorisation de la Fure 

Figure 55 : Qualité - Les composantes de la qualité des habitats 
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Les investigations de terrain ont été menées du 15 mars au 3 avril 2007, en période d'étiage (débit de 500 Ils 
en sortie des vannes de Charavines). 

Le tableau suivant présente la liste complète des indicateurs relevés pour chaque composante fondamentale. 

Tableau 38 : Qualité - Descripteurs relevés pour l'application de la Méthode CSP 

ComPOSante Paramètres relevés 

Hétérogénéité - longueur de chaque faciès 
- largeurs minimale et maximale du lit d'étiage 
- hauteur de la lame d'eau au centre du chenal 
- vitesses minimale et maximale au centre du chenal 
- largeurs minimales et maximales du lit mineur 
- nature des deux substrats dominants 
- nombre de systèmes latéraux 
- proportion d'ombrage à midi 

Attractivité - pourcentage de linéaire de cache 
- qualité des caches 
- nombre de systèmes latéraux 
- nombre de types de frayère 
- nature des deux substrats principaux 
- colmatage éventuel 

Connectivité 1 Interfaces - hauteur des berges 
- pourcentage de linéaire de ripisylve 
- pourcentage de linéaire de ripisylve en contact avec le cours d'eau 
- pourcentage de linéaire de frange herbacée 
- pourcentage linéaire de frange herbacée en contact avec le cours 

d'eau 
- pourcentage de linéaire de zones de dissipation de crues 
- nombre de systèmes latéraux 
- score de connectivité de ces systèmes 
- nombre d'obstacles dans le tronçon 
- nombre d'obstacles infranchissables dans le tronçon 
- score de l'obstacle le moins franchissable de la partie amont du 

tronçon 
- score de l'obstacle le moins franchissable de la partie aval du 

tronçon 

Stabilité - nature des deux substrats principaux 
- largeur du lit mineur 
- largeur du lit d'étiage 
- érosion du lit 
- figures de sédimentation 
- érosion des berges 
- hauteur de l'incision 
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L'étape suivante consiste à quantifier les 4 composantes fondamentales pour chaque tronçon. Toutes ces 
données de terrain sont alors intégrées dans un calcul de scores et de notes (ces 4 scores sont obtenus en 
faisant la somme de plusieurs notes sur 10 pondérées) destinés à faciliter leur interprétation. 

Tableau 39 : Qualité - Système de notation des composantes de la Méthode CSP 

Scores Notes Définition Signification 

Score 
Indique la plus ou moins grande Plus ce score est élevé, plus les 

d'hétérogénéité 
o à 111 variété du milieu (vitesse, hauteur ressources physiques sont 

d'eau, courant). diversifiées. 

Score Intérêt des différents habitats présents 
Plus ce score est élevé, plus les 

o à 90 habitats sont attractifs pour la faune 
d'attractivité sur le cours d'eau (caches, frayères). 

aquatique. 

Score de 
Fait état des différents contacts 

connectivité / o à 30 
longitudinaux et transversaux entre le Plus ce score est élevé, plus il y a 

interfaces 
cours d'eau et entre la ripisylve et le lit d'échanges entre ces interfaces. 

moyen. 

Rend compte de la dynamique du 
-60 : érosion importante 

Score de stabilité -60 à +40 o : stabilité 
cours d'eau. 

+40 : envasement important 
SCORE GLOBAL 
DE LA QUALITE Oà 30 600 (score hétérogénéité + score attractivité) • score de connectivité · K 
PHYSIQUE 

K est un coefficient qui est fonction de 2 paramètres comme l'indique le tableau ci-dessous: 

- le coefficient de stabilité S 
- l'hétérogénéité du milieu. 

Si la valeur de S -60 < 5< -26 -25 < 5 <-11 -10 < 5 < 9 10 < 5 < 40 
est 

Et si le milieu est K = 0,85 K=l K = 1,25 K = 0,75 
hétéroqène 

Et si le milieu est K = 0,85 K=l K = 0,85 K = 0,75 
homogène 

Les valeurs de ces scores sont ensuite regroupées dans 5 classes de qualité allant d'une qualité aquatique 
"très bonne" à "très mauvaise". 

Score 
Hétérogénéité 

Score 
Attractivité 

Score 
Connectivité 

Score 
Stabilité 

Qualité 
physique Classes 1 qualité 
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6.3.3.5 Analyses préalables 

L'application de la Méthode CSP utilise les descripteurs décrits précédemment. Trois d'entre eux nécessitent 
une analyse préalable plus détaillée: 

Les obstacles à la libre circulation des poissons; 

La localisation des frayères potentielles à truites; 

Llntérêt des affluents. 

• Obstacles à la libre circulation des poissons 

Les obstacles à la libre circulation des poissons ont été finement étudiés par le CSP en 1999, dans le cadre du 
Contrat de Bassin Paladru Fure, et les priorités définies à celte époque peuvent être considérées comme 
encore d'actualité (pas de nouveaux ouvrages, situation des frayères peu évolutives). 

Sur la liste exhaustive des ouvrages en travers du lit, le CSP a analysé les priorités en terme d'aménagement 
d'ouvrage de franchissement pour les poissons. Rappelons à ce stade que la Fure n'est pas un cours d'eau 
classé et qUll n'existe donc pas d'obligation d'équipement. L'analyse a été réalisée à partir des critères 
suivants : 

Nombre de géniteurs susceptibles d'emprunter le dispositif (ou nombre de géniteurs sur le tronçon 
aval n'ayant pu se reproduire) ; 

Solde de surface de frayère disponible, une fois prise en compte la reproduction des géniteurs déjà 
existants sur le tronçon situé en amont (1,5 m2 de frayère par Truite Fario) ; 

Qualité habitationnelle du tronçon situé en amont; 

Qualité de l'eau; 

Le tableau suivant récapitule la situation de chaque ouvrage, d'aval en amont. 

Tableau 40 : Milieux - Priorisation des obstacles a la libre circulation (CSP, 1999) 
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Les ouvrages prioritaires et retenus dans le PDPG sont donc au nombre de 9 et sont les suivants. 

Tableau 41 : Milieux - Ouvrages prioritaires pour la libre circulation des poissons 
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• La localisation des frayères 

L'étude CSP de 1999 avait permis de comptabiliser prédsément les frayères à truite par tronçon homogène. 
Nous avons actualisé ce travail et localisé précisément les frayères potentielles (Cartes n01S-x). La période de 
réalisation de l'étude n'a pas permis de recouvrir la période de fraie de la truite. Les frayères localisées sont 
donc des frayères potentielles. 

Tableau 42 : Milieux - Localisation des frayères a truite potentielles 

Nbre de frayère Nbre de frilyère 
N· Tronçon il truite potentielle i truite potentielle 

(CSP , 1999) IBURGEAP 20071 
1 33 12 , 

" 25 
3 16 6 
4 " 18 
5 a a 
6 a a 
7 a a 
8 a a 
• 8 6 
10 , a 
11 3 a 
12 21 • 
13 101 >50 
14 " 10 
15 167 > 100 
16 48 25 
17 45 6 
18 11 a ,. a a 
20 3 a 
21 3 a 

" ,. 1 

" 
, a 

24 a a 
25 a 

" a 
27 a 
28 a 
29 a 
30 a 
31 a 

" a 
33 a 
34 a 
35 a 

A noter que les pêcheurs nous ont signalé la présence de nombreuses frayères sur les tronçons aval de la 
Fure (TI3, T34) qui n'ont pas pu être observées lors de notre parcours de terrain. 

Les résultats montrent que la présence plus dense de frayères dans certains secteurs (13, 15) est confirmée. 
Les nombres de frayères estimés dans le cadre de cette étude ne se superposent pas exactement avec les 
estimations du CSP. La présente étude est globalement plus pessimiste, avec généralement moitié moins de 
frayères potentielles et une absence totale plus fréquente. 

Ces différences sont difficilement explicables de façon rigoureuse. Elles peuvent trouver leur causes dans: 

Une analyse de la présence des frayères réalisée en période d'étiage, alors que la fraie a lieu en 
hiver en période de hautes eaux ; 

Une évolution défavorable du milieu entre 1999 et 2007 : colmatage du lit, favorisé par l'absence de 
crue ou de hautes eaux depuis 2002 ; 

Une différence d'appréciation du «potentiel « de frayères. Nous avons en effet caractérisé les 
frayères potentielles avérées au vu de la granulométrie, des hauteurs d'eau et vitesses 
d'écoulement, mais n'avons pas envisagé la présence potentielle de frayères pour des débits 
supérieurs à ceux observés. 
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• Intérêt piscicole des affluents 

La Fure et le Lac de Paladru possèdent très peu d'affluents. Pour l'application de la Méthode CSP et le 
diagnostic global, il est intéressant toutefois d'analyser leur valeur piscicole, soit au niveau de leur qualité 
intrinsèque, soit au niveau des échanges avec leur émissaire. Un bilan a donc été réalisé pour chacun des 
affluents sur la base d'une notation sommaire des principales fonctionnalités des affluents : hydrologie, 
qualité de l'eau, habitats, libre circulation et connexion avec l'émissaire. 

Sans présenter une qualité exceptionnelle, le Ruisseau de Courbon se détache des 3 affluents de par la 
bonne connexion avec le Lac de Paladru et la qualité de ses habitats. Ce dernier point mérite toutefois d'être 
nuancé car les habitats se dégradent (phénomènes d'engravement) et nécessitent des travaux de 
diversification du lit (travaux réalisés l'été 2007 par l'AAPPMA et la Fédération de la Pêche). Les frayères à 
Truite lacustre existent mais pourraient être plus nombreuses: 11 stations ont été recensées sur l'hiver 2006-
2007, dont 8 dans le Marais de la Véronnière, et seulement 3 sur le secteur amont, qui a fait l'objet des 
travaux de diversification. 

Le Ruisseau de Courban est cependant fortement pénalisé en amont du pont de la RD90 par des phénomènes 
d'asséchement fréquents en période estivale et par la présence d'un ouvrage infranchissable (Cp1) . La qualité 
de l'eau ne semble pas être un facteur limitant malgré des pollutions diffuses d'origine agricole transitant dans 
le Courbon (de même que pour le ruisseau du Pin). 

Le Ruisseau du Pin (ou Suran) présente une qualité globalement moyenne dans tous les compartiments. Il 
est surtout pénalisé par la présence d'un seuil infranchissable (Pr9) et d'un étang situés 400 ml en amont de 
la confluence avec le Lac de Paladru. Il existe un seuil à la confluence avec le lac calé à la cote -0,50 
m/déversoir. En cas de niveau hivernal bas, comme en 2006-2007 (-1,20 ml, ce seuil peut devenir 
infranchissable et imposer une contrainte supplémentaire à la fraie de la Truite Lacustre. 

Le Réaumont pourrait présenter un intérêt très fort du fait de la très bonne hydrologie et très bonne qualité 
de l'eau dont il profite (résurgences dînfiltrations de la Fure). Les piscicultures situées en amont, ainsi que 
l'AAPPMA La Gaule de la Vallée de la Fure qui exploite ce potentiel de ruisseau pépinière, confirment ces 
intérêts. Cependant, les aménagements industriels passés ont fortement artificialisés le lit et compartimenté 
son profil en long. Ainsi, la confluence avec la Fure ne présente pas dîntérêt puisque, dès les premiers 
mètres, la libre drculation du poisson n'est pas assurée. 

Affluent 
Courbon 
Pin 
Réaumont 

Affluent 

Tableau 43 : Qualité - Intérêt piscicole des affluents 

1 
Hydrologie 

IN Qualité Cause 
_ Mauvaise Assèchement 
1 2 Bonne 
_Très bonne Résurgences 

Libre circulation 

N Qualité Cause 

Qualité de l'eau 
1 

Habitats 

N Qualité Cause N Qualité Cause 
2 Bonne Pollutions a ricoles _Très bonne Fraie Truite lacustre 
2 Très bonne Pollutions agricoles 

_Trés bonne 

N Qualité Cause 

2 Bonne 
_ Mauvaise Artificialisation du lit 

N 
(/15) 

BILAN 

Intérêt piscicole 
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6.3.3.6 Application de la Méthode CSP 

La méthode a été appliquée sur 35 tronçons. Les 24 tronçons amont ont été définis en oohérence avec les 
tronçons retenus par le CSP en 1999' . 11 nouveaux tronçons aval ont été retenus. Pour affiner les résultats, 3 
tronçons ont été sectorisés à nouveau : T13a{T13b, T15a{T15b et T24am4b. 

Les résultats sont donnés dans le tableau suivant pour les 4 composantes et la note finale. 

Tableau 44 : Qualité - Résultats de la Méthode CSP 

SCORES ce LA QUAUTE PHYSIQUE DE LA FURE 

Trç ....... _ .-"" ... 

Quelques chiffres qui illustrent l'application de la méthode: 

38 tronçons sur 26 km, soit une longueur moyenne de tronçon de 684 m ; 

1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 

7 faciès différents observés: des radiers, des chenaux lotiques, des fosses de dissipation, des 1 
mouilles, des plats, des plats rapides, des cascades; 

7 tronçons de très bonne qualité, 16 tronçons de bonne qualité, 13 tronçons de qualité moyenne, 1 
tronçons de qualité médiocre et 2 tronçons de qualité très médiocre. 1 

1 la numérotation retenue dans la présente étude débute au lac de Paladru (tronçons Tl à TIS). la numérotation retenue par le CSP en 1999 débutait à 
RIves pour progresser vers l'alT1Oflt (CSPI à CSP24). la correspondance entre les deux systèmes est obtenue par inversion: n =CSP24 ; ... . ; Tl::::CSP(2S-i) ; 
... ; T24::::CSPl. 
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6.3.4 Interprétation des résultats de la Méthode CSP 

Les résultats sont interprétés de façon globale, puis tronçons par tronçons. Le graphique ci -dessous illustre le 
profil en long des notes obtenues pour chacun des tronçons. Ces notes varient de 339 à 10416 sur une note 
maximale potentielle de 14000. 

Le profi l en long fait nettement apparaître deux grands secteurs : AMONT RNES, où la note moyenne est de 
5 677 (Classe B) ; AVAL RIVES, où la note moyenne est de 3 195 (Classe Cl. Au-delà des caractéristiques 
morphologiques d'origine anthropique décrites par la suite, cette sectorisation met bien en évidence le 
potentiel naturel qui est bien pénalisé en aval de Rives : un tronçon naturel en amont de Rives a des habitats 
potentiellement de Classe A, alors qu'un tronçon naturel en aval de Rives présente des habitats naturellement 
déficients et potentiellement de Classe B ; 

Par ailleurs, la sectorisation mise en évidence ici confirme la légitimité des 3 masses d'eau de la DCE : masse 
d'eau 323a en amont de Rives, masse d'eau 323b de Rives à Tullins et masse d'eau 323c de Tullins à la 
conftuence avec la Morge. 

1 ~_':"'- Il == 1 - ~ 11 ~':.. Il '=' Il :: 1 ~ 
14000 

, , • '1 
~ 

1 Profil en long du score 1 

12000 - AMONT RIVES 

'" ... 
:ci -'" 10000 -oC 
/JI /JI r-
QI QI ;- ...r-

"t:I :::l 8000 AVAL RIVES 
1 1 

-QI cr 1 .. CI .... A .... --- ... .. - '" 
'" :::l 6000 "L :::l cr 

ft 
cr", CI ... e B 
QI 

"t:I 
4000 n ;- -

~ 
L ClB$!I'" C 

0 "1- L... 

j'-0 
CI) 2000 '-

CifI ... D 

0 Claue e 

0 2500 5000 7500 '0000 12500 '5000 17500 20000 22500 25000 

Longueur cumulée (m) 

Figure 56 : Qualité - Profil en long de la qualité des habitats (résultats bruts) 

Plus précisément, nous avons essayé d'expliquer les différences de notation entre les tronçons. Les critères de 
différenciation se trouvent dans la caractérisation des descripteurs de la méthode, mais plus synthétiquement, 
deux facteurs principaux sont à l'origine des pertes de qualité des habitats aquatiques : 

L'hydrologie de la Fure, notamment lorsqu11 s'agit d'un tronçon court-circuité; 

L'état d'artificialisation du lit. 
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Ces deux facteurs sont illustrés sur le même graphique, tronçon par tronçon. On observe que: .-.-.-
.-

Logiquement, les tronçons les plus intéressants (Classe A en amont de Rives et Classe B en aval de 
Rives) sont les tronçons à hydrologie naturelle (absence de dérivation) et à morphologie naturelle; 

Lorsqu'un tronçon a une hydrologie naturelle mais se trouve artificialisé par des aménagements 
(couverture de lit, berges artifidelles, etc.), il perd généralement un classe de qualité (Classe B), 
voire 2 classes lorsque le lit a subi des aménagements très lourds; 

Lorsqu'un tronçon est naturel mais se trouve court-circuité par une prise d'eau (c'est-à-dire qu11 
s'écoule de l'ordre du 1/400 du module dans le lit mineur), le tronçon perd généralement un classe 
de qualité (Classe B), deux classes de qualité (Classe C) dans certains cas ; 

Enfin, lorsqu'un tronçon se trouve court-circuité par une prise d'eau et artificialisé, le tronçon 
devient encore plus affecté, et perd deux (Classe Cl, voire 3 classes de qualité (Classe a et E) ; 

Les résultats montrent que la qualité des habitats aquatiques peut être sommairement corrélée avec le degré 
d'artificialisation du cours d'eau et la présence d'une prise d'eau en amont: 

Les ouvrages en travers du lit (barrage, seuil) segmentent la rivière et interdisent la remontée des 
poissons, voire leur dévalaison, ce qui nuit à la connectivité longitudinale ; 

L'application de la méthode montre 11nfluence des prises d'eau sur l'hydrologie de la Fure du fait 
d'un débit réservé qui peut pénaliser les habitats de la Fure. Cela a pour conséquence de réduire le 
potentiel de d'attractivité du milieu. Il en découle des secteurs appauvris en caches, des 
écoulements uniformisés et des tirants d'eau faibles. 

Les résultats sont cartographiés sur les Cartes 18-1 et 18-2. 
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Figure 57 : Qualité - Profil en long de la qualité des habitats (résultats interprétés) 
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• Des vannes du lac de Paladru à la prise d'eau d'Arjo-Wiggins (tronçons 1 à 4) 

En tête de bassin versant, en aval des vannes du Lac de Paladru, la qualité des habitats aquatiques est très 
hétérogène. 
Le tronçon Tl débute par une succession de chenaux lotiques et de plats plus ou moins rapides, avec des 
zones de contre-courants. La présence de bois mort et de sous berge, ainsi que des zones potentielles de 
frayères importantes, en fait un secteur assez intéressant. La présence d'une forte population de chevaines et 
de truites et été constatée lors du parcours de terrain. 

Les habitats du tronçon T2 et TI sont de très bonne qualité également. Cela s'explique par une très bonne 
diversité des écoulements, A noter que sur ces tronçons, le cours d'eau ne possède pas un cordon rivulalre 
boisé très dense, et plus particulièrement pour T2 ce qui à pour conséquence de réduire sensiblement 
l'ombrage mals cela ne l'empêche pas d'avoir une forte attractivité car les secteurs sous berge, bols mort 
immergé, mouilles sont importants. A noter la prèsence de zones humides (étangs en rive gauche, forêts 
alluviales et prairies humides) à l'amont du tronçon T2. 

Le tronçon T4 est assez similaire aux précédents tronçons avec cependant une diversité plus faible dans les 
écoulements. Le lit mineur est un peu plus pauvre en caches, abris et en zones ombragées. Cependant, ce 
tronçon accueille le cours d'eau de Clermont qui prèsente un milieu intèressant et permet un apport d'eau 
fraiche et de nourriture. A noter également plusieurs zones humides, phragmitae essentiellement en rive 
gauche de la Fure. 

Quelques du tronçan T2 avec-
mouilles et contre-courants 

Un tronçon de bonne avec des Excellent Tronçon T3 avec- une 
de nombreux bras secondaires (T3) secondaires d 'excellente qualité 

Figure 58 : Qualité - Habitats aquatiques des tronçons 1 à 4 
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• De la prise d'eau d'Arjo-Wiggins aux aciéries de Bonpertuis (tronçons 5 à 8) 

Ce linéaire est marqué par la présence d'ouvrages en travers (barrage, seuil, prise d'eau) qui pénalisent la 
libre circulation des poissons. 

Le tronçon TS présente un fonctionnement très perturbé car la Fure est majoritairement couverte par 
l'entreprise Arjo-Wiggins, il s'agit d'un secteur qui a été initialement fortement remanié lors de la construction 
de cette papeterie. De ce fait, l'écoulement est très uniforme, très homogène et très peu attractif d'un point 
de vue piscicole. De plus, en aval de ce tronçon, l'ouvrage de dérivation de Bonpertuis empêche la libre 
circulation des poissons. 

Le tronçon T6 débute par une succession de fadès assez uniforme (radier, plat rapide). Le tirant d'eau est 
relativement faible à l'amont à cause du canal de Bonpertuis qui contoume la majorité du débit au profit des 
aciéries. Il en résulte un manque d'eau dans la Fure, et de ce fait, entraîne un envasement assez important et 
homogène tout au long de ce tronçon. A noter également une diminution importante du lit mineur. La frange 
herbacée et la ripisylve sont très peu connectées et par conséquent, ce tronçon se révèle peu attractif et de 
qualité moyenne. 

Le tronçon 17 est similaire à T6, avec cependant une attractivité un peu plus élevé en amont, avec des 
annexes plus nombreuses et de meilleure qualité .. Le lit mineur est toujours assez pauvre en caches, abris et 
en zones ombragées. Les caches sont peu importantes mais on peut noter des faciès très différents (chenal 
lotique, radier, plat rapide, quelques contre courants .. . ). Par contre, à l'approche et au niveau de la station 
d'épuration de Charavines, le substrat devient vaseux, limoneux avec un développement Important d'algues 
filamenteuses, donc peu attractif. L'écoulement devient beaucoup plus uniforme et une légère tendance à la 
sédimentation a été observée sur ce tronçon. 

Pour le tronçon Ta, et mis à part le secteur aval qui présente une meilleure qualité, ce linéaire est marqué par 
un recalibrage de la Fure (muret en pierre en rive gauche) qui canalise et uniformise l'écoulement. Les 
écoulements type « plat » sont majoritaires, et la présence de ces écoulements très homogènes et les caches 
trop rares donnent une hétérogénéité passable. A noter que ce tronçon est qualifié de bonne qualité globale à 
cause d'une bonne attractivité du milieu (surtout à l'aval) mais surtout à cause de la connectivité du milieu qui 
est assez bonne avec une ripisylve abondante et quelques zones humides (prairies humides essentiellement) 
intéressantes. Le retour du canal de Bonpertuis contribue fortement à relever la qualité des habitats. 

tronçon T5 qui em)':Iêc17e 
libre circulation piscicole 

Tronçon T6 homogene ayant un faible ael'" ,,'e 
prise d'eau amont 
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l'amont 
Un tronçon peu attractif avec des écoulements 

uniformes et avec peu de caches sous berges malgré 
une végétation dense en rive gauche (TB) 

Figure 59 : Qualité - Habitats aquatiques des tronçons 5 à 8 

• Des aciéries de Bonpertuis au Pont du Boeuf (tronçons 9 à 16) 

Le tronçon T9 est certainement un des tronçons observés le plus intéressant depuis les vannes du lac. Cette 
très bonne qualité s'explique par une bonne diversité des écoulements, mais surtout des annexes connectées 
(bras secondaires) intéressantes, des zones humides de qualité (phragmitaies, forêts alluviales), etc. La 
situation par contre pourrait être encore légèrement meilleure pour le lit mineur si le cours d'eau possédait un 
cordon rivulaire boisé plus dense (ombrage) et un peu plus de bois mort immergé. Mais globalement, ce 
tronçon est de très bonne qualité physique. 

Les tronçons TIO, Tli et Tl2 correspondent à des tronçons de bonne qualité à très bonne qualité 
particulièrement concernant l'attractivité et la connectivité. En effet, avec une ripisylve abondante et des 
zones humides (prairies humides et forêt alluviales) intéressantes, ces tronçons se montrent attractifs pour la 
population piscicole. 

Les tronçons TlO et Tli sont assez homogènes dans l'ensemble, quelques chenaux lotiques sinueux, avec 
des zones de contre-courants et des radiers plus rapides. La présence de bois mort et de sous berge en fait 
des secteurs assez intéressants même si ces secteurs (surtout TlO) gagnerait à avoir plus de caches et un 
tirant d'eau légèrement plus important. Par ailleurs, ces tronçons sont marquès par la présence importante de 
Renouée du Japon. 

Le tronçon Tl2 est assez particulier dans la mesure où le contraste est très différent de l'amont vers l'aval. 
L'amont est médiocre d'un point de vue piscicole puisque le tirant d'eau n'est que de quelques centimètres, le 
débit très faible et la largeur du lit mineur considérablement réduit à cause de la prise d'eau de la biscuiterie 
(M. Collomb). De ce fait, la végétation est perchée, très peu de caches attractives donc une hétérogénéité, 
connectivité et attractivité moyenne à médiocre. Cependant, L'aval de ce tronçon est bien meilleur, du fait du 
retour du trop plein de la prise d'eau qui augmente considérablement le tirant d'eau. Les caches, la frange 
herbacée et la ripisylve sont bien plus denses et abondants. 

A noter que sur l'ensemble de ces tronçons la présence d'ouvrages en travers (seuil, prise d'eau) perturbe 
indéniablement le milieu et pénalisent fortement la libre circulation des poissons, bien que l'ouvrage de 
M. Collomb (limite aval T12) soit équipé d'une passe à poissons. 
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Le tronçon T13 débute par une succession de chenaux lotlques et de plats rapides, avec des zones de contre­
courants d'où une bonne diversité des écoulements. La présence de bois mort et de sous berge ainsi que des 
zones potentielles de frayères importantes en fait un secteur très intéressant dont la qualité se dégrade dans 
le tronçon court-drcuité (T13b). La connectivité est très bonne avec des zones humides très importantes. 

Le tronçon T14 est similaire à T13, avec cependant une diversité plus faible dans les écoulements, des 
annexes moins nombreuses mais de relativement bonne qualité. Le lit mineur est plus pauvre en caches, abris 
et en zones ombragées. A noter la présence de zones humides (forêts alluviales et prairies humides) qui 
contribuent fortement à la bonne qualité du milieu. 

Les deux tronçons suivants (T15 et T16) sont de très bonne qualité, hormis dans le tronçon court-circuité de 
T15b. En effet, ces tronçons présentent globalement une qualité physique des plus Intéressantes et celle-ci 
est à mettre en relation avec la présence de boisements de berge dévelOppés en forêt alluviale, des zones 
humides denses et de qualité (prairies humides et phragmitae) et des caches hétérogènes. Les écoulements 
sont très diversifiés (contre-courants, mouilles, chenal lotique ... ) et les surfaces potentielles de frayères 
semblent importantes. 
A noter, la présence de deux étangs importants. Ces plans d'eau proposent des milieux lentiques plutôt 
conforme à un cours d'eau de 2° catégorie. 

h,m,irlp(phragmitae) en plein essor 
l'amont du tronçon T9 

Un tronçon . avec une forte 
attractivité malgré un tirant d'eau un peu faible (Tl 0) 

Un tronçon de bonne . avec de nombreux 
contre-courants et caches sous berges (T9) 

Figure 60 : Qualité - Habitats aquatiques des tronçons 9 à 16 
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• Du Pont du Bœuf au seuil de Socamel (tronçons 17 à 24) 
/1 

Le tronçon T17 débute par une succession de faciès assez uniforme (radier, plat rapide). Le tirant d'eau est 
relativement faible à l'amont à càuse de la prise d'eau du canal de la Grande Poype. Ce canal capte la 
majorité du débit. Il en découle un très faible débit et tirant d'eau dans la Fure tout au moins en amont. A 
l'aval, une faible pente et le seuil aval génèrent une petite retenue d'où un envasement assez important et 
homogène sur toute la partie aval de ce tronçon. A noter également des phragmitae assez denses au niveau 
de la retenue. Malgré la frange herbacée et la ripisylve connectées, ce tronçon se révèle dans son ensemble 
peu attractif et de qualité moyenne. A noter, en aval du tronçon, un seuil infranchissable qui bloque toute 
circulation piscicole vers l'amont. 

L'amont du tronçon T18 est médiocre à cause d'un faible débit et les fadès très homogènes. Cependant, dès 
lors que le canal dérivé retourne à la Fure mère, l'augmentation du débit entraîne une plus grande 
hétérogénéité du milieu que se soit en terme de caches, que de connectivité. Toutefois, comme pour le 
précédent tronçon, l'envasement du lit reste important avec des vitesses et une pente relativement faible. 

Les deux tronçons suivants (T19 et T20) sont globalement de bonne qualité. Le tronçon T19 est assez 
attractif avec de belles caches (bois mort, enrochement) mals l'écoulement est assez homogène dans 
l'ensemble. Bien que très proche du tronçon T19, le tronçon T20 est légèrement plus hétérogène (plus de 
séquence chenal lotique, petite mouille) avec des zones humides plus denses et de qualité (forêt alluviale)) et 
des caches hétérogènes. Cependant, il faut noter une tendance à l'envasement plus marqué sur ce tronçon 
avec un substrat plus limoneux et vasé surtout sur l'aval. 

Le tronçon T2l présente une bonne hétérogénéité avec des séquences plat-radier-mouille relativement 
intéressantes. Par contre, on notera un fort contraste entre l'amont et l'aval, la Fure devient beaucoup plus 
homogène à l'approche de l'étang de Châteaubourg. Vitesse faible, écoulement uniforme, et tirant d'eau assez 
élevé sur certains secteurs alors que celui-ci était très faible à l'amont. 

Les tronçons T22, T23 et T24 correspondent à des tronçons de bonne qualité. Pourtant, concernant l'aval de 
T22 et l'amont de T23, la qualité globale de la Fure est médiocre car elle est en partie souterraine. 

On notera que l'amont de T22 est beaucoup plus hétérogène et attractif mais surtout beaucoup plus 
connecté avec une ripisylve en rive gauche et droite très dense. 

L'aval de T23 est constitué d'une succession de chenaux lotiques et de plats rapides, avec des zones 
de contre-courants importantes d'où une diversité des écoulements convenable. 

Le tronçon T24 se démarque des précédents tronçons surtout grâce à une hétérogénéité et une 
attractivité plus élevée. En effet, avec une ripisylve abondante et des zones humides intéressantes 
(prairies humides et forêt alluviales), ce tronçon se montre attractif pour la population piscicole 
même si les vitesses sont globalement faibles et un envasement non négligeable surtout à l'aval, à 
l'approche du seuil de Socamel. A noter que ce seuil (hauteur > 3m) empêche toute circulation 
piscicole. 

La présence des bâtiments Arjo Wigglns Renage et de la couverture de la Fure pénalise la qualité 
des habitats en amont. 
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Ouvrage infranchissable à l'aval du tronçon Tl7 Tronçon T21 av~ des écoulements assez uniforme et 
une attractivité moyenne à l'aval 

Figure 61 : Qualité - Habitats aquatiques des tronçons 17 à 24 

• Du seuil de Socamel au barrage d'Hurtières (tronçon 25 à 31) 

Le tronçon T25 à l'aval du seuil de Socamel est rendu complètement artificiel suite aux différents 
aménagements. De ce fait, la Fure naturelle n'existe plus; elle est constitué d'une série de canaux et de 
dérivation, qui présentent une qualité médiocre dans l'ensemble, due à des composantes en tout point 
moyenne et médiocre: absence de ripisylve, absence de caches, diversité de faciès nul, ouvrages 
infranchissables, milieu artificialisé, chute Importante, etc. A noter également que la Fure subit des 
fluctuations des débits en aval d'Arjo Wiggins Renage qui peuvent conduire à assécher temporairement le 
tronçon T25 déjà bien artificialisé. 

La qualité des habitats du tronçon T26 se trouve assez faiblement affectée par l'artificiallsation du tronçon 
précédent car la Fure retrouve très vite des écoulements hétérogènes, une ripisylve en rive gauche assez 
dense et des caches intéressantes. Malgré quelques passages en zones aménagées, ce secteur se révèle 
intéressant alors qu'on aurait pu craindre une forte dégradation du milieu et une perte d'habitats importants 
liés à un secteur industriel. 

Le tronçon T2l et T28 ont un tirant d'eau est relativement faible, et le milieu est assez dégradé est encaissé 
dans l'ensemble. Toutefois, la ripisylve est importante sur les deux rives ce qui relève légèrement la qualité du 
milieu. A l'aval de T28, une faible pente et une faible vitesse engendréed par le seuil génèrent une petite 
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retenue d'où un envasement assez important et homogène sur toute la partie aval de ce tronçon. A noter 
également quelques phragmitae éparses au niveau de la retenue. Malgré la frange herbacée et la ripisylve 
connectées, ce tronçon se révèle dans son ensemble peu attractif et de qualité moyenne. A noter, le barrage 
infranchissable des Papeteries de Renage, qui bloque toute circulation piscicole vers l'amont. 

Le tronçon T29 présente un fonctionnement identique à TS dans la mesure où le milieu est très perturbé car 
la Fure est majoritairement couverte par l'ancienne papeterie de Renage. La Fure a été fortement remaniée 
lors de la construction de cette papeterie. De ce fait, l'écoulement est très uniforme, très homogène et très 
peu attractif d'un point de vue piscicole. De plus, en aval de ce tronçon, la chute de l'ouvrage de dérivation de 
Petite Hurtières, située sous des bâtiments, empêche la libre circulation des poissons. 

Le tronçon no est moyennement attractif avec peu de caches mais l'écoulement est assez hétérogène dans 
l'ensemble. Attention toutefois au tirant d'eau et à la largeur du lit mineur qui sont très faibles à cause de la 
dérivation de Petite Hurtières et qui doivent être encore plus préoccupants et pénalisants en période d'étiage 
sévères. A noter qu'un seuil infranchissable bloque toute circulation piscicole vers l'amont. 

Le tronçon nl est similaire à no, avec cependant une diversité plus faible dans les écoulements. Le lit 
mineur est plus pauvre en caches, abris et en zones ombragées. A noter une sédimentation du lit plus 
importante à l'approche du barrage d'Hurtlères. A noter que cette retenue est assez intéressante d'un point 
de vue piscicole. Le plan d'eau du barrage de Grande Hurtières propose des milieux lentiques plutôt conforme 
à un cours d'eau de 2° catégorie. 

sur 
mauvaise qualité. Attention en période d'étiage l'approche du barrage d'Hurtière (7'31) 

Figure 62 : Qualité - Habitats aquatiques des tronçons 25 à 31 

La présence de Renouée du Japon est constatée sur l'ensemble des tronçons T2S à n2. 

• Du barrage d'Hurtières à l'Isère (tronçons 32 à 35) 

La traversée urbaine de Fures est complètement artificialisées, de ce fait le tronçon n2 est de qualité très 
moyenne. La situation est globalement médiocre pour le lit mineur car le cours d'eau ne possède aucun 
cordon rivulaire boisé (pas d'ombrage, pas ou peu de sous berge, mouille inexistante) et très peu de bois 
mort immergé. Les faciès d'écoulement sont très peu diversifiés et marqués et le tirant d'eau très faible en 
particulier sur les secteurs fortement artificialisés. Ce tronçon présente une attractivité médiocre du fait d'un 
caractère artificiel très marqué qui peut difficilement être amélioré. 

Le tronçon n3 débute par une succession de chenaux lotiques et de plats rapides, avec des zones de contre­
courants d'où une bonne diversité des écoulements malgré un tirant d'eau plutôt faible après le seuil à l'aval 
du pont de la voie SNCF. La faible présence de bois mort, et de sous berges perchées en fait un secteur peu 
attractif bien qu11étérogène. La connectivité est malgré tout bonne avec un cordon de ripisylve très dense. 
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